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Le camp romain, à Tarse, en Asie-Mineure, sur les bords du Cydnus. D'un côté la tente de Marc-Antoine. Au fond, le fleuve. 
On aperçoit, de cè de là, l’amorce d'autres tentes. 
Marc-Antoine, entouré de ses lieutenants et des aigles romaines, est assis au sruil de sa tente. En face du triumvir, Les Envoyés 
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des peuples soumis et les Tributaires. Des esclaves sont inclinés vers le sol, les bras étendus. Ils ont devant eux des présents: 
coffres ciselés remplis d'or, corbeilles etc. Spakos, un peu à l'écart, est debout, les bras croisés au milieu d’un groupe d'esclaves 
égyptiens agenouillés à ses pieds. À 
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Des soldats romains en armes montent la garde devant la tente et derrière les Tributaires. 
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Les esclaves se relèvent et suivis des Tributaires portent les présents dans la 
tente de Marc-Antoine. Les Envoyés s'éloignent. Seul Spakos ne bouge pus. 
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Ennius sort avec son escorte. 


Marc-Antoine réfléchit intensément. 
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vec une résignation menteuse. 
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Cléopatre et Marc-Antoine sont arrivés à la passerelle qui mène à la galere. 
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tendant les mains vers lui. 
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elle s'arrête au seuil de l’atrium. 
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Marc-Antoine paraît sur le seuil de a chambre nuptiale. 
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Les femmes conduisent Octavie dans la chambre nuptiale. Le cortège des jeunes gens s'éloigne. 
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MARC-ANTOINE, à tous. 
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RE Tee fee fr | Le 
TT 











Dans les lé_gi-ons dE. 






























































M.A. 

















Que di_sent mes sol. 


| — = 


Oui, tri-um-vir, ét jen ar--ri -ve.…. 




















En. 










































































après une hésitation. 


























Et la Rei_ne?. 
































Leurs vœux ac_com-pa- gnent les miens! 















































H. & CIE 95,641 


69 


Ennius « un mouvement de surprise. Marc-Antoine poursuit. 


b TRS di LEE TE ) (RSR en 
A DT RE UMR RS PR EU es nr VON DU DEN DEN FO DS HSE, CES os CES CS - GORE 
ESSOR PERS Re 
M.A. DE pe (7 7 nn nm | Ve De 
Se | RS RE ES 
Par Ile sans crain-te. Mon cœurest gué-ri de sa FLERSRVre mais je vou 





















































































































(res 3 o es 
2 , più fe e ’ LL 
PERS | LME | fe RES. us 
p D 
_drais goû-ter mon bon-heur sans re - mords.… savoir quu-ne dou - leur ne pleu-re plus Îà - 
en TN El 
DS 
2 #] 
ER 
Ë S-_— ——- 
O- 





D 


A is et s'efforçant de rire. 


Ma = — ESS —--—— 



























































! - 

bas! | . Que ais-tu 1à?. Se pourrait- 
ENNIUS, légèrement. # 3 | LR 
= DE np y Sr En fl 
EPL 2 ME | 7 j ; ss | 1 A  — 
ÉRRN  ER E e RESSES PER REG On SRE (75 4 ETES 

A-_lors..ras-su-re - toil Clé-o-_pâtre est heu - reu - se... 
as 

























































































MA = EE ——— = 




























































































1127 
légèrement = 

TU LY ü ant 

= à [] y — 2 5 — [J 5 L 

Aux bras de cet_te cour-ti - sane un a-_-mant à pas-sé… un au-tre le rem- 

C} en 
(re = 
wat == 
(le — 
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devinant dans une sorte de rugissement de douleur; effrayant. 


“pla ce; J'en at_tes _ te le cielt. 














ne eme om ee pe ee a TN PE | ER TEE SRE Ne 
a 
EEE À | 
CZ a D Re | 
EE Ed 
EE  — _ _ __ __ _  _ | 
re = me | 

dans un räle de désespoir. se ressaiSissant un peu. b 
fe __E me ee 

BR GR TR ER 
Ah! Non!.. 


























ES LES VE? RS PP, MO D PE EN RP | 
ARR RSR UN ED RES 3 PSS PR RS | à 
non! Je me croyais plus fort.  Plusun mot! Laissez - moi  Laïssez-moil. 
î 








Fr) 
Ne NN EU SES er 
ANS PRE PR PR RE PO SO Re RS RE | 





























Ses compagnons, après s'être consultés du regard. s'éloignent; Mae-Antoine est seul. 


































































































Très lent. p 
CSY 40 z 
M.A. = RS nm ee dRVe de Pr. 
l/ # 4 
Très lent, 422 de pe A-t-il dit 
/ ER _ / ( s \ 
A AU ==) a | = N F5: 5 
CA [#7 LD PR 0 EN 2 AN ep : 
\ Re z P- Se _ 
pes 1 ? 7 ie — 
) mf | P 
+: Es 22 : æ * + = © -— 
x = ni 7 Fe = e— — = - + 
= Ï 
a —— DZ. 
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FA 





DR = ER dE Es mea ER à 


Vs sea 
MAPÈ RE  - D 2 2 








vrai?.. ah! quel ré-veil affreux! 































































































ÉD ree 
Un peu moins lent. più f "fe | 
SEE D LE 
sa PR 
Je veuxtout ou-bli-er.. joublierai cette femmel.. Mais sil m'avait trompé! 


Un peu moins lent. 56=d-. 






















































































































































































=D | 
QE 
Éne  f Ÿ 
mers 
; b — ® 
[SX Er 4 + 
MA PP SE RSS 4 PRE ES mHEES 
REA PE ES PS PSS ER AE PIS ARE / LES l'E SE AE | / D / EE RSA ASS 
Cet Ennius____ dé-jà est ve nu en Egypte. m'apporter l’or- dre du Sénat. S'il é-tait de nou- 
[) | N= 
| _» [ 
Les Ex à $ a — 
BEM ET 
p . . 
er 
a a @s Qy ee le M ee + Qi + | 
[2 RER 7 D RE Re RE DCS 
avec EE 
Pré NUR Ri Pr Re Pair terre 
ANS RS D DRE EE a ne IT 
PT RS RS RE A A ES PE) Ur D 
-veau l'instrument detousmesennemis! 0 dieux cru-el5,pourquoi me tor-tu-rer___ain- 
C} À [A 
CZ St L ” E D HD be 
Œ Con NT DOS MZ D Ps } D 
EKD ji 
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Mouvementé. (sans presser) 

















M.A. 














_ sil. 






Cléo-pà - trel.. J'ai peurdessouvenirs qui sé - 





Mouvementé. (sans presser) 76-@ à 
h 3 3 TU 


RSC EEE 




































































































Tes baisers ré-pon-draientaux cares _ ses d’unau _tre?. Tu donne - 
3 




























































































TE —— PE . = — 



























































-rais ton corps au plus vil deses._cla - ves!.. l'horri - blepensé - el. 
f) CHARTE 
nan re — saPss se 
/ 5? a _ = — _ En 
Æ Spfee mire — EE 2 joe 
ER re 5 
3 ——_—f — 
) Ë AE be! 
he 
D CII DT 
DÉNEETTE k es res à ÊE 2 














ILest fou, haletant; se précipite sur le coffret de Cléopâtre 
qui se trouve dans un meuble à gauchesous les images des ancétres. 





























lafefreumsettoretue £ _ rel 
te animant . É ë É 


snss ee er RÉ raies 2 


























2" 52. 









































H. & CIE 05,641 


- 8 ; ie ———+ —_. animant.- = : £ : 


NX 
cn 


Plus anime. dans un r'elt 














Tes messa _ges d'amour. 


Plus animé. 96- > 
En > 


met memeg Les 
[Ex PR um 
SES ER 
treoFofo# sn # dt 
































3 3 
P 
Er 2 
ire 
Re) 
ce: 
.… £désespérément. Il ouvre le coffret et en tire des voiles l'qvrs. 
piu f CR 











PT 
M.A. DE PS eee — Eee — 













































































Ne seraient que menson - ges! Cléo_ "pan tre 
j 3 3 3 3 3 Hi 3 3 3 3 3 3 
es” ©" qe ES 
ww. É een ESS EE —— 
\$ PEER RS ES EE ee en eu En DS ES De Eu De Es 
Den che 
z = A 
= ÿ2 
rall.__ Assez lent-expressif. 
il Les respire passionnément. RTE po 
lee Rs 
Dis + EE Rx 
MAR Z=D tr 
À h ER Fe 
ces voi - les légers! Di i - vrant et subtil de fum de ta 
| 
rall. Assez lent-expressif. 66e 































































































: _ = 
e): D A. ES) =! C = 
de | —  _ re 


quand 








chair y demeure en_dor - mi... On! pouvais-tu mentir. 
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Assez lent; soutenu; bien chanté. 


lisant avec une profonde émotion. 


P 


PS P RSS EE PS 


EN EL 
PE em, em | 
CLS PP EE 


pes] 
CID 
[hb] 
LV 1 





CL nn re — | 


1e 


ma ter-ras -_ se, 


«So - li -tai - re sur 


gnes!.. 


; 


tu tracaiscesli 


é. 


Fe] 
[e] 
a 

< 
© 
[e) 
[sb] 

1 

le) 
d) 
[el 
dO 

— 
+ 
© 
n 

ES 
[e| 
[ob] 

4 
N 
D 
n 
un 

<« 

















tes heu - 


en-tre tou 


Et jé - voque u - ne nuit 


toi! 


pense à 





























CI 


ÉD 








SX 
É EE 
7 








D 
PINS RL Dee 5 


[SX 
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M.A. 


He 


le clair prin - temps! 


=, GER 


C'é 


se! 


-reUs 


ELITE 
Ê 


PS 












































EE e  —— | 
t’at - tends 2 


Je 


En au un EUR 


147 


tu n'es plus 


ser] 
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toi, c'est l’hi - ver! 


loin de 

















et dans moncoœur meur - tri, 



































ni 
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ES fes 
is L 
a 








[] 
D [Te | | ne 


DE 


2E 








M.A. 


je 


à toil.… 


pense à 


se je 


sur ma ter-ras - 


re 


SO = 15 3 th 







































































-même. 
— 


à Lui 





PP 

ne 
ER | 
PE 








tu ne men-tais pas 


Non! 


toi!» 


pense 














Ke 














expressif. 








LA 2. ji 
La 

k 
À 


au Mouvt 








tu ne men-tais pas! 


quand tu traçais ces li - gnes! 





























a | N 


ù 
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Modéré. OCTAVIE. avec douceur. 






mf 









2, 


as-tu ? 








MARC-ANTOINE Marc-An - toi - ne. qu 
apercevunt Octavie se dresse, et repousse les tablettes. 
—— 





























UCÉTAEVIEE IE 


















































avec une surprise douloureuse. © 
pif, 


























ne = ee PS À 
nr — EE — 
L = s E SRE 


Marc-An toi - 
essayant de se maîtriser et la repoussant. 
k nf n vaguement. + 
Han. _—- ee È 2e D» 
MAT 7 = = RS — 
UV > += sr M ere à 0 
































Va-t-en… lais_se-moi seul. 
















































































En animant peu à peu. _ 
La pe —. 5 : 
FES = 
De — a = 
je de_viens fou... h! fuis - moi! Je ne veux pas souiller ta candeur 


En animant peu à peu. 

































































ù _ le = ; sr 
a He = re] 
DE ge Tr 2 + je 
= 6 
= LH ç — Rs be 
— LL. te = re. 
; L = $ # Le 
D — SAR —— 
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RE. 77 






























































lan) UN a — b cres 
wat = pe Qu | 
NE a ——— a 
STA LC. Jemrne peux mpastai "mer. fuis-moi.. J’ai peur de 
Cal RE Éd rene 
_— 3 ; a — 

f pe — Le D —_ 
RE  —_—  — a  — — 

PR DJ —— Z 
EX É lé CZ = us 

€ LL 

Rs 6 nn À 
LS] P—— E nn RE) = Ces | 
A es De Sn PRE a me M men 
DRE / M De QE QE | = > 'aS he] 
té É 

_g OCTAVIE. n _ = 
Eee  — a L— 
KO LÉ men |A RP 4 | 

Ah! par prete tais - toi. cha - que mot cause a - ne bles - 
































































































































SR “mare par où mon à - me Seite ENS UN à os Marc "An 


Toujours plus agité. 


de ire 







































































Un peu retenu. 


ne: Q 1 A Li 


N N] A] A N DRE | DL. 

















a 
\ CZ 
























































TT — 0 
a | |] RSR ER O [1] [1 [1 D PRÉC | 7 
QE — ee DS 27 
= Los : ë bone: Pit té. Din - tie J'ai peur de de - vi - ner! 
à Un peu retenu. 
--Y = ‘Su 
Ps —+ HE 
He [I REX | 2 
; A 
ER ne ee H— 
2 +1 SEEN RUES. Ha 
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Un peu agité; angoissé. 
F RE MARC-ANTOINE, torturé. f =, — re —. 





























Un peu agité; angoissé. 80= 4 
expre SSTf. 




























































































p 
ne 
er = 
faut, jus-qu'au fond de moi - mê - mel. J'ai 





LE JE 


d- EE 
â es —Ë Pire STE —  —- = LesE sn el 














































































































MAPA + : 
Crt pouvoir tai mer. sous tes chastes re - gards re - com-men - 
LT L a CT 
(5 ET PE SP = me nm —— 
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È 2 pu égaré, éper du. 


me re_-prend!.. 










































pee 
ne me DES — 
TETE ES es 

D PA gra... 
SSSR: LA deg MOT 































































































SE 
Tale = = Un peu plus ample. (sans lenteur) 
OCTAVIE, à ses genoux. mn : 
-ÿ #0 — 
Non! non! je 
a CES ÉTÉ ve GR = 
D | = = | 
my dé-bats en vain! le pas-sé me re- _- prend! 


Un peu plus ample.(sans lenteur) 70-d 


FT. Tale ; = 7 
SR —— = 




































































f\ VA ——- 
A C: 
Ek EE 
ENCRES 
























































A UN TS. DO ui. Ye : 
a — — ne 
Oc. Hé a w : 
_Vais tes tourments..__ ah! laisse - moi ‘Tai_mer comme u 


à part, pendant que parle Octavie, il continue haletant, torturé 


NE = EE ———— = 


Un autre est dans ses 


2e 




























































































PRES ERMET 2e. ULUEUR 
| 
\o 
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O 
ns più f- 
RW, nn 4 
œ: : ESS RSR Eu sn à CRE RES Fer 
w. RP ee Le sl à DR PRE | oc | — 
LEE 
Oc . C£ RE, à RS 5 nee 7 Rs 
SŒUrT mais ne me chas _ se pas. ah! 
Fa; = ES CR Vi lle: 
sa DES Te) mn] [I ER 
M.A. ER | tt, ==; = —— ee | RES Ÿ | EP} Pi] 
bras! Un au_tre con-naît ses bai _ sers. CL RAC MCOTDE Mar SUD 
RE n——- 
les 














































































































AT Uni ie ah! Marc=-An foi ne le taiemes 
p } J 


























ah! c’est mon Ée --tre  quisouf "fre. 




























































































me 





chas - se 








haletant, rélant. ?P 


























Je Sau_rai si lon Na MEN. Li. 
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| 
jui 

















Li) 
+ 
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M D rm ur ri ire. — gp 
re] ner RE PRES ee ES MS 5 
À ——— —"—"] 
RS SR RS ee ae JS RES / RE RS F BRRRRRRS / IS ES RE pl 
Je parti - rai. Ji-rai la rejoindre en E - 





Yu = À 
Ste si: 





























plus désespérément. 























ñ = 
=. ss e À a 0 Es — : = 
OC: — ce À DER ES dE a En à p 


7/ 






































Tu par-ti-rais ?.. Ah!non. pas ce - la! tu m’abandonnerais? 
la repoussant. D— 
ES à: LAPS PSN VEN PES = £ FR 1e 
NRA Te Vu les —— € , 
-gypte! Laisse - 




















pu datée CEPPEl 


| En be 


ls ji] læ 
Gun JF DER 
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= ee 
. FÉSS 2 ] ET] TE 1 
CR Xe Nu] [1 Cf fe so ES - TS | FRS ARS DRE A JO En emmenl oelA = r1/ TA FR P, RS 


B£ ©. DR à PE ie 1) D 1 Pme Lt = l/ =) 
S EAU D 25 —— + LEER JE RE SES AS A PA A A PR A A A 






































moi.. laisse-moi...________ Comme __unréprou -  - vé.. Comme u-ne bê_t2 fau - ve qui sème sur ses 
€ 
rer bETE I fidra_ siabe 
De ET TE CT RS 0 RSS SEE PE nn plie mi Éte 'psTTereee] 
(tte ni 82 —+ ro + ee ch =] — + l@- À ‘Enr ne etohs — Carr mr Er gp 9 
EST pts à EE 
PES 
f —— D ds Fe 
A —#" | 
EE À D | | PT ne 
A se A ul Du | sr f ERRDEN MORE EEE ENLIRE 


OCTAVIE, douloureusement blessée. 















































Ê) 

AS = = 

6 a —— 
Hé 

1H 
| IT tombe en sanglotant sur La table. 
EY==— = 
Bd ER a _—_—_ 
MAT EE = = 





le, 


la fray-eur et la mort! 




















[) 

0 —fÆe te. ere — EEE 
AE D ee I VU ET TT OS AO A LEP L À 
EC ES —— 2" "(D UN OS D D D D NU 2 OU D AU 2 

Ce FRS éresete 


PL A À 1e /\ 






































A 
| — Pur 
a = a 
ee = 
2 + Ke 
Lo fe 2 — +  L 
URL et - 
7 = 
1 = avec une profonde émotion. raie = = 































Adieu donc, Marc-Antoi _ nel... 





Tales = : : 
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Assez lent.  péniblement, en se retirant. 






















































































1 PP EE = a — 
# | pe a 
 — 
Si le des-tin Votre p = nant. Quelque Jour... Si tu veux un re - fuge 
Ass2z lent. 60 d TE pe A De RS CT D ne 
és © à à 
EKD EURE DOS" RENE EN PRES 
Se] HER ES Ne 2 D EE 
( D ER 
PP 
f LES De 1 LA dx: = a pP —— 7: Le UT Re RE 
| es ——\ = : $ se 
Éb=S) [] [] [ 
Oo. 
où calmer ta souffran.ce…. Songe à- lors OR TENTE es ele le tac. 






































D 4 ee =: 
































avec une douceur où passe tout son amour meurtri. 



































aim. 
eur Cm un à ?p 
9 & a 
ñ on 6! Fe on M on on 
oc. BR SR —— — 
[KL 7 LEE Er, LZ Ars 1 PAR? ARTE Z = D on à 
-Cueil-le -ra Sans rien te. re pro - cher. Ma douleur t’at-ten_dra.…. sans ja-mais 


LA Or ; 
4 [a Po. 


ww. [] 9 | EE 























ESS) 
DS PRES TE | 
HE EE  — _  — 





























Des femmes ont paru sur le seuil de la chambre nuptiale. Octavie défaillante tombe dans 
7 Jeurs bras. Elles l'entraînent et elle disparaît dans la chambre dont les portes se referment. 
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Marc-Antoine se voit seul, il relève la tête et alors irrésistiblement il fouille 
dans le offre, en retire le voile de Cléopâtre et, éper du, le respire longuement. 
Plus anime. 
















































































































































































| NE ESRI Fe APS x Ne 
Le ES — —, | 
ILE Fe Le / 114 ne 7 | 
D | 
: ni | 
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Es | | {UT TA il 
bn (S ET fre 
| Fi DS is 
[AA x re 
| AU Hi Iris, 
LUI < ns) in 
ï l Hd <A tttie 
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fi RO | ELLES 
AU [i | ll 
ie ER ne 
z LS JE  /t 1] 
Il EP Se | a! we. 
il MOIS | re LS fn. 
: Ms ll [in ln JR 
s = È ie J Inors L Id 
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: I È Ï ln : Brie MAUR 
un Ÿ ‘0 1 
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e | | | Su if ur HS | ITR È Il 
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se do Pr EN 1 
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Cris, ete; rideau fermé. ; = 
ND © .-. A ES 
CI EE SE LT ®— 4 
>= QE TVR = = 
RENNES EN 




















_— ee RIDEAU 


mL = - s 
0 Fa La <” ES EN DH. ET 


























ADARAPA TAN NEA EAU 

mn AT mot CE Tr 4 ) Je. Sen 

a es a 
tel 


WT 
MS CFDT. EE ; EX > ES | = == == — 
CZ TT HA HET EE TE a] 6 > = & = _—_— Dem — 























C'est à Alexandrie, dans le quartier populeux de Nicopolis, la taverne d'Amnhes, sorte de bouge où les matelots, les soldats, 


les lutteurs, les filles viennent boire et s'amuser. Lu porte d'entrée est au fond. 

Des hommes, des femmes pittoresques et sinistres sont réunis c''ns le fond et les bas côtés, assis autour des tables ou allon- 
gés sur des nattes. Au premier plan, sont Cléopêtre et Spakos. Spakos est vétu très simplement en esclave. Cléopâtre est 
habillée en jeune égyptien, tunique courte qui descend jusqu'aux genoux; comme coiffure, la coiffure d'étoffe, dite de sphinx, 
qui enveloppe toute la tête et ne laisse voir que le profil. 

La taverne est éclairée par des lanternes et des torches. 

Ahmnhes, le patron du bouge, circule entre les groupes et fait servir à boire. 
terminent leurs jeux. On crie, on applaudit, on danse. 

Cléopâtre, indifférente et ennuyée, Spakos tout à la contemplation ardente d> Cléopâtre. 


Au fond, des contorsionnistes, des Jongleurs 















































Tan mn J = = 
CA à «RP of 
se [1 

| Musique dans la taverne. 
al end | | on eu — amis ms — — Es 

\E FR 

nf : 3 
Tous les 











JON , . 7 Z 
ie r lié-traînard. 
RU Er ee 
f n# - ee — Re 
EUR | 


a IE = = E ns es 
= C Ë : SE me Le RE 
2 Tous les Ah! 
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Cris; applaudissements en tumulte. 





à Cléopâtre. f° 


pâtre et de Spakos. 
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AMNHES, frès empressé auprès de Cléo 


ES son ES Ds — 
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Un peu retenu. 
Mr M 2 











C'est que sans dou - te ma jeu - 
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Animé. . Un peu moins. 
ÿ-Écts = SR : 
o1. FE a _ 
joi - - es. ah! ah! ah! 
AMNHÉS. Ji Pre | 
ei:# Cereal) r_ 5 DT m 
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-drai magloi re!” Veux-tu voir danserdes € - phè-bes? Un d’eux surtoutte ra-vi_ 
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Amnhès s'éloigne. Rumeurs dans la taverne; réclamations des consommateurs qui demandent des boissons … 


ES RD ns 









Brouhahas divers. 
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on sert aussi à La table de Cléopâtre et de SR ue 
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Même mouvt 


CLÉOPÂTRE, à Spakos. mf 


Spakos.…. tu nedis rien. qu’as-tu?.… 
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moqueuse. 

















Et je te plais toujours? 


SPAKOS, avec adoration. 
= ardemment. 
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moi... je reste é_mer-veil - lé du bonheur qui m’i - non - del. Et tu ne 



















































































CLÉOPÂTRE, coquette. 
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Pourquoi tai-je choi- 


RES 


sa_voir jusqu'où va mon douce 
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Ar Pourquoi t'ai-je gar - dé? Peut-ê - tre. 
La 


ardent. a 
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Mon désir entretous é - tait le plus fervent. 
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Sp«kos va répondre, mais Cléopâtre voit 
arriver Adamos, elle continue. 
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Très modéré. 
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Puer. Son corpsest souple et 
Très modéré. 60=d. 
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CI. 


Spakos souffre. rall. 
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Danse lente et langoureuse d'Adamos. 
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Très lent. 44-d. 
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Pendant la danse, Cléopâtre observe avec sensualité. 
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avec quelque impatience. Spakos penche la tête, muet et furieux. 
RE È E  - 
CT Dr | 2 9 2) — —_— 
«tie CPR Tu troubles mon plaisir. 

SPAKOS, suppliant. | 
ee | | — 
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Tais-toi.… 
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a _ HE = == = + 








rall. ue 5 
AMNHES, à Cléopâtre, après la danse d'{damos. 


Ai-je comblé tes vœux? 


























Modéré. 69 — .. 





















































CLÉOPÂTRE, montrant Adamos. 















































A Lt | En) Se) —= 
Oui. son nom? 
avec orgueil. 
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A _da-_ mos.… il est sans é_gal.. S'il dansait devant 
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T à Spakos. 








WE 
n'æ - 
o1. LE — — EE —  — 
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Je le crois. n’est-ce pas? 


SPAKOS, sombre. 
Les ii RE = È = 


Peut-6_tre… 
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elle, 1l ravirait Cléopâtre el_le mê - me!. 





























rall. _ k 


Amnhès, pendant qu'idamos se met à genoux devant elle. 


Très lent. 
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CI. fes AT se — 
Il faudra donc qu’il dan _ se devantel - le... 
à Cléopâtre, suppliant et tout bas. 
f) h © 
S ré: 2 — 
Ne me fais pas souffrir! 
ral £ __ Trèsllent. 44-d. 
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Ame. ip - 
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Cléopâtre, montrant Adamos à Spakos, avec une admiration émue. 
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PA RO ER D 2 de RS ER RE | = 


aux souplesses lascives.. Ces yeux baignés d'espoir. cette lèvre où fleurit la 
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pourpre du désir. elle aimerait ce COTpS.. cette lèvre. ces 
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Assez animé. 


/ à Spakos. 
te # AT ——— 
CI. ei I = 
RAP Der = 


yeux N'est-ce pas qu’il est beau? 
SPAKOS, qui n'a pu se maitriser pendant les paroles de Cléopâtre, se jette sur Adamos et tente de l'étrangler 
brutalement en l'écrasant contre une table. 
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1 est trop beaul!.. 
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Assez animé. 108= d 
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Tous, en tumulte, poussent des cris d’effroi et de colère. CLEOPATRE, furieuse, haireuse. 
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Alors, Cléopâtre regarde Spakos; un sourire erre sur ses lèvres. 


cé = SE EE 


fait? 





























SPAKOS, brutal. ff _ 


EE —__— 


Je suis ja - loux! 





























































































































AMNHÉS, criant. S'# b - 
E = + 
Adamos.…. on l’a bles_ 

0 SOPR. FA 
EEE — 

e) 

Adamos.… 
hp CONTR. f 
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LA FOULE, criant. 


4  — # : =. | FA _. — : 


Adamos… 


BASSES. Te 
EE ——— 
































Adamos… 
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À Pendant que l'on emmène Adamos défaillant, 
E ) en ms 0 
Cr] y [2 PSS Es = = 


- sel. La gloi - rede ma ta-ver- 3 once 














































































































































































































#, Nm emmenle ll 1) # © 4 D ILU4 
| Pan nn mur ÿ = FE 
on l'a bles - sé! Adamos!. Ada-_mos!. à mort les é-tran- 
Q Nm" N EX. re Tir ” AE 
Sn | | à | | | 1 mn” Li 
1 on l’a bles sél.… Adamos!. Ada mos!. adnort-. les étran. 
la F. DA Pie 
Re ——— 
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la foule furieuse se retourne contre Cléopâtre et Spakos. 
, SPAKOS, attirant à lui Cléopétre. 
G se — 


LÉ = + 











































































































Viens! je mie HÉNRICRE 
, = : 
—_ = 
_-gers! à mort! à mort! à mort! 
) \ | 3 mi 
CmRE— EE  ——  —— 1 
PE _gers! à mort! a mort! à mort! 
/ ee. 
É  e g D = . 
-gers! à mort! à mort! à mort! 





























——. EE = 5 


_gers! à mort! à mort! à mort! 
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CLÉOPÂTRE, dans ses bras. 


, sf > be MR 
ER — À" = RES ETS] ECS RCE 
EEE ——— 2 — — | — ES RS AE MON EE IE RE RES 
Ah! tu n'ai - - mes vraiment pour a- voirfait cela! 
4 
ki A ——————————_—— 
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Cléopâtre et Spakos sont dans un coin. 
Spakos couvre Cléopâtre de son corps. Certains ont tiré leurs couteaux et d'autres ont pris des sièges qu'ils brandissent. 
AMNHÉS. Spakos retranché derrière une table s'apprête à se défendre avec son poignard. 














A mort les é-_tran- gers! 
LA FOULE, houleuse, terrible, les entourant, menaçante. 
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CI. 


IOI 
Soudain Cléopâtre se dégage de sa protection, fait run pas en 
avant vers les hommes qui reculent,et, d'un geste souverain, arrache 
sa coiffure d'éphèbe;ses longs cheveux se déroulent sur ses épaules. 








CLÉOPÂTRE. , 
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SPAKOS. 

































Ce QE Le = CN esse 
ed CSS PORN FRS 5 VALUE 1 se F Lg —— RES TRES ET Re SO CAES EU DER a  — 
EPS PER DES EN ENT, PSS. ETS RSS MN RE EN LEE SEX SNS D, 
CS QE as ; SES ES RS 





























































































































































































































; A Fee 
ET RE EL DT = Œ 1€, = e k - 
ke Oui... Clé Apaire. 
LA FOULE, avec stupeur. 
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CS  —— 
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Cr Ed RE ie — en —_ — 
ED D —————— TE 9 Fe 1 A —— + ——————— ir —— 
LL 
qui venait se mê - ler aux plaisirs de son peu - OR -RLLo. 
AMNHES, tombant à genoux. mf 

TSX: [ 

En ER = fe. 
FEES 

Pare 






































' Tall = - Modéré assez lent. 
Te = 
Ci LE = A Ze 


C’est bien! 


a = EE — 
+ PE PE 


_- don - ne-nous… 






































Modéré assez lent. 60 


expressif et soutenu. 
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Je croy-ais tout con-naî-tre..… ame 
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au Mouvt 
— 
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Plus chaleureux. 


En animant. 


a de ton - 
er 


Jen NTuy as... Mais vous, _ dans vo-tre bou - ge,;vous 













CT. 
































En animant. Plus chaleureux. 72 _ d 
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CHHES nee EE 
CI. Aa EE ———@_— 1 [1 [ = ÉTUDE Dm Re nl 
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a - jou - té la crainte ux vo - lup- tés! 







































































mort, la vie sem-_ble plus DEbES 







































































caressant. 
























ai n ur Re |) À 
[] DE Fe Net (lp) 
Re (| ee ef | MS ms |/ al: 2 
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ma-vez don né  quel-ques fris-sons nou- veaux. 
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au Mouvt, de suite. 
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AT DS TT D EI DE NE VE [ 
CI. EE —— 
Li Qi 
ah! vous à _ vez fait pour moi plus que tous ceux qui mai - ment!. Mer - 
au Mouvt, de suite. 
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AMNHES. mf p dim. 
Fe tr. == — 
DE | = + = —_ 


























Cléco - pàa-trel. C’est Cléo-pà - = tree 
LA FOULE, reculant craintivement. 
à # SOPR. m P dim. L'TÉE 
AT ) Nate E Far 
AGE a Ce PE 





2 RL at 
Clé-o - pa-trel. C’est Cléo-_pàa - = irel: 


A CONTR. dim. | 
PSE a — gt 
Re ERA a T He 


ee 
Clé.o - pâ-trel. C’est Cléo_-pà - E ARTE. 
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 — = 
D ge TA 
Cléo - pä-trel. C’est Cléo._ pa - = 2otrel 
,_y BASSES. mf. P dim. 
Clé.o - pâ-trel. C’est Cléo_-pà- À - tre! 
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Modéré animé. 104= 


La porte est ouverte. Charmion, la suivante de Cléopütre, 
paraît suivie de gardes et s’élance vers la Reine. 



































Elle congédie aussitôt tous les assistants qui disparaissent, sauf Spakos. 





























n CLÉOPÂTRE. Î£ Les gardes restent près de la porte ouverte; presque au dehors. 
LE —  _ — 
Charmion!.. 


CHARMION, à part, à Cléopâtre; 
































Spakos, seul, écoute. 










































































—— mass | 
à Charmion. 3 3 FAËA 
a. 


| Pour - quoi viens-tu trou-bler mes jeux? 
Il 
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cher- chais, maîtres - 
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Marc-An-toi - re! 


















































-- 0 = — ne met EE — 
Ets NP D 0 — DE Le RE = = 
Re eye eV RE = _ 5 ETS 
ar-ri-vée de Ro - me... et Marc-An - toine est de re-tour…. . 
SPAKOS. 
































re EE == = es Ÿ —È 


Marc-An-toi - nei.. 
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plus bas. 


f) 
DE ;2 SR À à — 
= Er ÉRRSA . RERSSS À — 
C h 5 DT 7 — — 
e 
- » . 19 . 
l'heu- re. Je sa_vais seule où pou-voir te trouver... et jai cou. 














Charmion enveloppe rapidement Cléopâtre dans un 
_ grand voile qu’elle a apporté, et sort. 


Ch —— 














f SPAKOS, anxieux. S\ 



































La porte reste ouverte. Cléopâtre va 



















































suivre Charmion, mais Spakos la retient. pour Spakos, seul. p au k \ 
Ne sais-tu pas qu’il Y va de mon 
re ftp tente ones 
£ SJ N K \ à) À SES k 
SE — 
se 
j vas le re_trouver ? Ah! ne fais pas ce _ la! 
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Plus arimé. 
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CLÉOPÂTRE, criant. 
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Bien animé. 
Bien anime. 
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Tu ni-ras pasl!. 


Saisissez - lel.. 

















Des lutteurs paraissent ainsi qu'Ahmnhes et s'élancent sur Spakos qu'ils maîtrisent. 


_totmourir!. 























CLÉOPÂTRE, hautaine. 
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Modéré animé. 


SPAKOS, éperdu, est entraîné par les lutteurs hors de lavue de Cléopütre, qui le regarde encore... 
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Plus retenu. 
CLEOPÂTRE, se disposant à sortir avec Charmion et les gardes qui l'attendent à la porte. 
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Marc-An_toi - ne! Tu vas me re-trouver heu- 
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Les jardins de Cléopâtre 
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Féte asiatique dans les jardins de Cléopütre, sous les terrasses; Marc-Antoine est étendu mollement sur un lit de repos 
magnifique que surplombe un velum; il « dépouillé le costume romain et est somptueusement vétu à l’orientale, comme un 
roi asiatique. Cléopâtre est à côté de lui, merveilleusement parée. Charmion est debout derrière elle. De belles esclaves 
sont étendues autour du lit de repos. Au fond, de côté, une terrasse élevée à laquelle on accède par une pente fleurie. Dans 
les diverses danses se distinguent des Lydiennes, des Syriennes, des Scythes, des Amazones et des Chaldéennes. 
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Les danses sont interrompues par 
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une coupe que lui a tendu Charmion. 





TS 
NE 


À 


B----------—- 


H. & Ci6 95,641 


Assez lent. 
a CLÉOPÂTRE. f 























EL 
Ash t=) 
es ET RS à — — 
J'ai ver_sé le poi - sou ANS ACL eODERTC 
| 

Assez lent. 60=e 
/ } ; = 
[IA T7 AN 





















































C1. 




















la Mort RES 





Quiconque ef_fleure _- ra ses bords, ÉTbtOS Ee date -poi-t4 


Modéré. (sans lenteur) 104-# 




























































































_ à 
EE 











Mais à ce-lui qui la pren - dra NOTES DA LS 








































































































SE a tie) son bai - ser!. 








ré_pondre_ à 




































































H. & CIE 05,641 









Prat non ie  pard © 1e plis 


















































Ps HU 






































RES = __— 


mon doux regard. mon douxbai - ser 








= É 


le _ plus 



























































































































































l nf 
qui maime et me dé-sire 


































































Pl a ———— JJ fe fes 
CA To—PE 
Ag | - 
\ nr Bleu || Come mn = = 
} É ee] CA 
CS 2 IT CEA 
\ É £ TE ox AA V I a 
LE! Ver er Dee 
Fa [Z = = 
lee © 
"| : 





Es à 8 —#— 
CI ne —2— F- Mi eee ou 


ele ele 

















/ P î uf FR Nr US 














_ + — n + + 

Aa Q ESS PASS ÉRRRRESS lERLES 1 _ 

C1. << SERRE nee m7 SRE re ———— + D a HA 
PRO. O mes es_cla-ves,par-mi vous, en est-il 
































































































































(GA! 
Un qui m'aime et me désire AS 2 NEezt.. 
{) > 
ATOTEI 
(ANT gr VIDA e — 
D D 
\ ! | 
- $ 
| D 
y 7 É 
CSA | D JA 0 
SP ER à 0 
VZ#  ÿ DA: 
ny, TU ns D TL 
A 
C1. mes S 
E———— 
fn + 5 
ÿ 8 
< (4 
+ 
+ 
+ 
(ss = 
EPA EE 
1 S- 
‘S 





H. & CI 05,641 


(Cie 


Lent. | 
: 2: Modéré. 
© re | Ü 2 ê 








129 
Des esclaves, hommes, tendent 
des bras suppliants vers elle. 


Elle en choisit un. 


Modéré. 
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L'esclave va saist la coupe, mais Marc-Antoine la lui arrache, la jette et attire à lui Cléopätre, tandis que l’esclare recule dé- 
sespéré avec toutes les danseuses qui l’entraîinent dans le fond,où tous restent massés un moment sans s'éloigner. 
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Un serviteur s'avance précédant Octavie, qui tient un pan de sa 
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OCTAVIE, sans vouloir regarder Cléopatre. 





















































































ÉD A FR 
Te —peN ti | + 
D En 








| 
mon fre _ re. 


MARC-ANTOINE. 






























































simplement. 














RER Me SR S | 
Le] ee. Et 
PRES DEP ER EEE 












Je es éneénne eme. je t'appor-te la paix. 




















M.A. 








La paix? 






































H.& C2 9onR:1 


expressif. 
: pif 2 ——— 


CET Q EE ES ES MOSS DT nes | = 
7 REDON PORT LES AS LT M RE MIRE NL DES ET 
(DENTS EE Tee ini == eparens—]  ) 
- HE PI EP RER, mer. fe 1) rune | es 
EE ER ESS ASS Eee RER SR ESS A em EE BE 








Oui. je veux é-vi-ter des lutetesnfrs "Uri ci, des Sa_cri-fie tes plai - 


























-sirs aux devoirs de EN AT SEE LS suis - moi... ré-viens à Rome... 



































SA A SE = 
Os. Es | D + ——— = _—_ 
ED LES LOUER RRENEES M Œ 
—— et tOUC NS A NDAUS SES ra 
MARC-ANTOINE. 
Le}£ = Ver ei, }ù 
PR me me 
D | É—— | 


Tu pou-vais té-par- 

















A 














EN . 
2 ° £ n 
R7& NW. ECS BR RES EC PF ESP DÉSESRSRELESSs Bu ee ve ES à FER IS ST 
: InS mm D E ES Et fu Ü Dee — 
M.A. A TR RE (RE (ER / | | + + + Er 
-gner Uenepri-e re vai. Ne: J'aimieuxqueto1 le sou-ci de ma 
# 
Es" 
NET ne js | 
RO — ri - 

















<S 
ln 


OCTAVIE.. 


























































gloi - re! El - le nest plus 4 «Rome... elle est toute en E_gyp - te. 

















_— 

























































































à Cléopâtre. 
: a 


masi a er 
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Octavie, émue, interdite, suit Spakos haletant, qui l’entraine pendant 
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gloireà toi! 












































L'armée parait et commence à se masser au pied de la terrasse où se tiennent Cléopatre et ses femmes. 
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Marc-Antoine parait sur son char d'or traïné par quatre chevaux. blancs; il s'arréte sous les paroles de Cléopütre. 
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CLÉOPÂTRE, à Marc-Antoine. 
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Cléopâtre, Charmion et les Femmes jettent des fleurs sur l’armée qui défile. 


, envoie un dernier adieu à Cléopâtre 


sur son char. 


- Antoine, 


Marc 
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Les soldats agitent leurs armes et poussent des cris de gloire. 
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Fin du 35° Acte. 
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ACTE IV 
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La terrasse de l'hypogée. D'un côté l’entrée de l’hypogée. Toutes les esclaves de Cléopâtre sont massées à l'entrée du 
tombeau autour d'un autel de pierre et s’activent à des préparatifs funéraires. Tout au loin, la ville d'Alexandrie blanche 
sous le grand ciel bleu, à l'horizon, la mer très bleue. 

Cléopâtre est allongée, seule, sur un lit de repos. Elle interroge du regard l'immensité. Deux esclaves morts sont 
étendus à ses pieds. Des gardes près de l’hypogée. Spakos sombre et silencieux est debout au fond, appuyé sur une lance; 
il regarde lui aussi à l'horizon. Charmion et les suivantes sont près du lit de Cléopâtre. 
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Une esclave paraît portant une corbeille de fruits 
et de fleurs. ; 
Cleopätre la voit. En animant. 
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Modéré. 
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CLEOPATRE, dans un furieux mouvement de colère arrache un 
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Un ESCLAVE, accourant. 
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avec fièvre, aux gardes et aux esclaves qui sont sortis de l'hypogée. 
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